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On entend tous les jours de la part des pratiieis de violen-
tes reeriminations contre le chta r'latanl is me; le burea u ides
gouverneurs en sait quelque chose. et il s'occupe aetivementt à
prendre (les mesures p le repruner. Ces charlatans no
peuvent pourtant nuire qu'à une partie de la population, à la
partie la moins intelligente et la plIus igntoran te qui se livre
volontairemenilt à eux, tandis que le charlatan diploni est tni
danger pour toute la société qui ne petit le démasquer qu ses
Suvres et souvent trop tard. C'est là qu'est ia racine du mal
et c'est elle qu'il fiallait d'abord extirper.

En permettant ainsi uit jeutie homme de se lancer dans la
pratique avant d'avoir acquis les eonnaissances indispensales.
,on commet évidemment un igrave injusiie. car on le lance
dans une fan.<se route et on lIIi i'efuise la sommne d'inmstrution
néce:Saire à laquelle il a1 droit et qu'on devrait le forcer d'ac-
quérir, malgré qu'il ne sache pas l'apprécier. et on est égale-
nient injuste envers les élôves competents et leurs parents.

Est-il équitable. en e'ffet. qu'un élôve qui a fait, un cours classi-
que complet et bien employé quat re années d'études médicales,

it à subir'. une fois en pratique, la comnpétition d'un conifrôu'
qui n'a jamais vu les murs d'un collége, a passé deux ou trois
ans à une école de médecine et en est sorti muni d'iu diplôme
qu'il ne comprend pas, parce qu'il est écrit en latin ! Pourquoi
le père du premier devrait-il dépenser des sommes conîsidér'a-
bIles et faire les sacrifices les plus onéreux pour faire arriver
son fils à la profession médicale, pour voir ensuite le fils du
Voisin qui a quitté la charrue pour le scalpel venir lui disputer
une part (le la clientèle et de ses revenus. Non ! ce qui est
requis pour. l'un doit l'òtre de tous tant dans 1'intérêt des élèves
que de la société. C'est là. au moinis, ce que l'on pratique dans
toits les pays où lon coimprend 'e que doit òtre un médecin.
Nous reviendrons sur ce sujet a notre prochaine livraisoi.
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